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MONT-DORE (63)

Boudoir Monsieur Aurélien
À LA RECHERCHE  

DU PALACE PERDU…

Aujourd’hui, le hall d’entrée présente toujours 
une impression de grand standing…
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Le Sarciron, au Mont-Dore (63), a longtemps été considéré comme 
un des cinq plus beaux Palace de France. Complètement révolue 

dans sa dimension nationale et internationale, cette époque dorée 
est aujourd’hui prolongée de manière (très) intimiste via un petit 

hébergement fort singulier baptisé « le Boudoir de Monsieur 
Aurélien ». Découverte d’un lieu qui abrite aussi une épicerie fine  

et une boutique de décoration.

Texte : Thierry Gauthier / Photos Frédéric Marquet

existant au travers d’une hôtellerie haut de 
gamme ». Son parcours professionnel l’a 
notamment conduit dans des lieux comme 
l’Abbaye de Vaux-de-Cernay (Yvelines), la cita-
delle de Belle-Ile-en-mer (Morbihan) et 
même dans le Cantal au château de Varil-
lettes, près de Saint-Flour.

Art déco, art nouveau
Quand l’idée lui est venue de créer son 
propre lieu d’art de vivre, il a jeté son dévolu 
sur le Sarciron. Pour commencer, Aurélien 

Hall Sarciron, côté parc, rue Meynadier  
© Collection privée Monsieur Aurélien

Au temps de sa splendeur, le Sarciron ne lésinait pas sur 
la « réclame »…  © Collection privée Monsieur Aurélien

Ceux qui ne connaissent pas forcément 
l’histoire de la Station du Mont-Dore et 
qui viennent profiter des pistes ennei-

gées du puy Ferrand, du puy de Sancy ou du 
Pas de l’âne ont l’habitude de passer dans 
cette rue en sens unique. L’imposante entrée 
aux allures de palace Art déco ne peut que 
retenir leur attention. Il est le symbole des 
temps dorés du Mont-Dore. Quand le gotha 
parisien et international venait prendre sa 
dose d’air pur, au cœur de l’Auvergne.
Aux temps fastes de la Belle Epoque, il riva-
lisait avec le Ritz, le Négresco, le Carlton. 
L’hôtel des voyageurs, baptisé Palace Le 
Sarciron (en référence à son propriétaire 
Aimé Sarciron) a été construit en plusieurs 
fois entre 1883 et 1907, à partir de l’ancien 
hôtel Chabaury. Sous la houlette de l’archi-
tecte grenoblois Hector Riondel sont menés 
les premiers travaux. Néanmoins, c’est sur-
tout l’architecte clermontois Louis Jarrier qui 
intervient dès 1890, puis devient le maître 
d’œuvre de la deuxième tranche de travaux 

Sarciron a été transformé en im-
meuble d’appartements. Il regroupe 
toujours quelque 180 copropriétaires.
C’est dans ce contexte qu’est né le 
projet d’Aurélien Lecomte, sous la 
forme d’un étonnant retour aux 
sources. Ses arrière-grands-parents 
avaient quitté le Cantal pour ouvrir 
une épicerie fine dans le quartier de 
Nation à Paris. Trois générations plus 

tard, il a fait le chemin en sens inverse.
Ancien dirigeant du groupe hôtelier « Les 

Hôtels Particuliers », aux cotés de son 
Président Philippe Savry, il a toujours sou-

haité « redonner une âme au patrimoine 

Au cœur du centre « historique » 
du Mont-Dore, l’épicerie fine 

« Monsieur Aurélien ».

Des produits typiques des épiceries fines sont 
proposés comme ces confitures haut de gamme.

Sur la façade, des 
sculptures que l’on doit 
à Emile Gourgouillon.

Quand la « haute société » descendait au 
Sarciron pour profiter de l’air pur du Sancy. 
© Collection privée Monsieur Aurélien

en 1893, à savoir la construction d’un édifice 
de 11 travées sur 7 niveaux.

Prestige
Par ailleurs, on doit l’ensemble du décor 
sculpté sur les façades de cet îlot au Cler-
montois Emile Gourgouillon. Au total pas 
moins de 300 chambres et toutes les com-
modités liées aux séjours de grand luxe de 
l’époque étaient proposés. Avouons que 
nous avons un faible pour le magnifique 
jardin d’hiver dont on peut encore profiter 
aujourd’hui, après une rénovation réalisée 
au début des années 2010. Depuis 1957, le 

Aurélien Leconte : une exigence assumée.
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Concept de 
cocooning chic
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Lecomte a mené des investigations pour 
retrouver les plans de la façade. En accord 
avec les Monuments Historiques, il lui a re-
donné des tons Art Nouveau tout en conser-
vant les motifs dessinés dans les années 
1970.
« On a redécouvert l’âme d’antan de ce lieu 
extraordinaire fréquenté en son temps par 
Marcel Proust, Sacha Guitry, Charles Trenet, 
Edith Piaf », explique non sans enthousiasme 
Aurélien Lecomte.
C’est donc dans l’ancienne salle à manger 
« première classe » du Palace qu’il a créé 
l’épicerie fine, confiserie, chocolaterie Mon-
sieur Aurélien et propose une « sélection de 
produit, douceurs et gourmandises artisa-
nales ». 

Le jardin d’hiver

« Je souhaite que ma boutique devienne elle-
même une destination en proposant des 

produits mûrement choisis. Je ne vends 
que des fabrications dont je connais 

chaque artisan, chaque producteur » 
affirme celui qui revendique sans 
gants « être dans le vrai local ».
« Les produits exposés sur les éta-
gères de l’épicerie fine peuvent se 
déguster à table avec des couverts 
en argent ou une théière en émail, 

comme l’exigeait le cérémonial du 
début de vingtième siècle. », insiste 

Aurélien Lecomte.
La star, ici, c’est la Madeleine de Proust, 

venue directement de Chartres, et dégus-
tée tiède. Elle accompagne souvent l’un des 

trente thés mis à disposition.
Au sous-sol se situe, depuis 2022, une 
échoppe dédiée à la décoration de maison 
dans un esprit « campagne et montagne 
chic ».

Luxe et tranquillité
Quand l’opportunité s’est présentée, Auré-
lien Lecomte a saisi l’occasion d’acquérir un 
petit lieu complémentaire pour donner libre 
cours à sa passion de la décoration. Ainsi est 
né Le Boudoir Monsieur Aurélien, petite suite 
luxueuse de 25 m2, entièrement dédiée à la 
Belle époque. « L’objectif était de conserver 
l’âme des lieux grâce à une décoration 
constituée de produits proposés dans mon 
espace décoration », expose Aurélien. 

BOUTIQUE MONSIEUR AURÉLIEN 

 7, rue Ramond 63240 Le Mont-Dore

 04.73.21.81.41. 

 www.monsieuraurelien.com

Le boudoir Monsieur Aurélien est ouvert toute l’année.  
Son accès est indépendant, par l’entrée  

de l’ancien Palace Le Sarciron. 

Tarif : À partir de 190 € par nuit (pour une nuit)  
et de 150 € sur la base de deux nuits. 

Réservation 

 www.leboudoirmonsieuraurelien.com
Un air des années 20 
pour la décoration 
du « boudoir ».

Pas de télévision mais un 
poste de radio vintage.

Il a également dessiné tous les plans de ce 
cocon douillet. « Je m’adresse à des gens qui ne 
viennent pas que pour la « glisse », en offrant 
des prestations qui n’existent pas ailleurs au 
Mont-Dore », insiste-t-il, mettant notamment en 
exergue des « draps en lin ». 
« Le boudoir est un lieu de déconnexion, de 
tranquillité. J’ai fait le choix de ne pas installer 
de télévision, mais un poste vintage et une offre 
littéraire conséquente. » En revanche de ma-
nière à épouser son temps, et pour ceux qui 
auraient besoin de télétravailler un « wifi sécu-
risé est proposé », l’idée étant de ne pas décou-
rager la clientèle installée que cherche à attirer 
ce concept de cocooning chic.
Cette volonté de se démarquer, on la retrouve 
dans le choix (à contre-courant) d’être ouvert 
toute l’année à l’exception de quinze jours pen-
dant les vacances de février ! « Je pense qu’au 
Mont-Dore et en Auvergne en général, il existe 
un potentiel pour accepter une montée en 
qualité, sans rester figés sur nos acquis », assène 
Aurélien Lecomte avant de conclure sans am-
bages : « On a de l’or entre les mains. Il faut juste 
en prendre conscience. Quitte à dénoter dans 
le paysage ! » 
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